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DIRECTIVES SUR L'ORGANISATION UNIVERSITAIRE

Conseil. d'administration de l'Association
versité- et collèges du Canada a approuvd
•ie de directives concernant l'organisation
versitées. Ces directives ne cherchent pas à
r un modèle idéal pour l'ensemble du Canada,
les reflètent de plusieurs manières les chan-

qui ont été effectués dans l'organisation
iversités depuis la publication du, rapport
rdahl(1). Elles se présentent comme un moyen
les universités et les collèges à.faire la révi-
leurs documents .et de leurs struptures.,
ci le texte partiel du document touçhant les
es:*
; universités ayant pour tâche l'accumulation,
ervation et la diffusion du savoir, il leur im-
,ussi de soumettre à l'examen critique les
ýs de valeurs dont les sociétés ont hérité. :Il
t essentiel d'avoir des règlements qui diri-
corps professoral et les étudiants relative-

ment à l'enseignement et
les universitaires aient le
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individus porteront à l'attention de l'université les

besoins de la société. -Seule l'université (prise iso-

lément ou à l'intérieur d'un système) a le pouvoir de

décider si elle peut ou doit répondre à ces besoins

de la façon dont ils sont présentés, ou d'une autre

façon, ou ne pas y répondre du tout ou encore si une

autre institution peut y répondre mieux qu'elle-meme.

C'est dire que l'université doit maintenir un équilibre

entre ses obligations envers les étudiants, le monde

du savoir, <la recherche scientifique et ses obliga-

tions envers la société pour la formation de profes-

sionnels et d'autres supérieurs.
- La dimension sociale de l'université comprend
l'acceptation:

1) de la liberté d'enquête et de parole pour les

individus, ·ce qui, toutefois, suppose que les indivi-

dus ne se serviront pas de leur liberté pour res-

treindre la liberté des autres ou enlever à l'univer-

sité la liberté d'accomplir ses fonctions;

2) des opinions les plus différentes. -Toutefois,

il y a des limites dans les formes d'expression qui

sont acceptables. Au-delà de telles limites se trou-

vent, -par exemple, les actions disruptives et la dif-

famation extrême;
3) du principe que les individus doivent être

jugés selon leur mérite en tant qu'individus, ýsans

égard à leur race, leur sexe, leur croyance ou leur

couleur;
4) que l'université devrait servir toutes les clas-

ses de la société, -et qu'elle ne devrait pas etre

l'instrument d'une seule;
5) qu'il se crée une communauté du savoir inter-

nfitnnale à laquelle les institutions particulières

tons. uecr Com-
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L'ADMINISTRATION UNIVERSITAIRE

Depuis la publication du rapport Duff-Berdahl
l'administration des universités, la plupart des u
versités et collèges du Canada ont réexaminé let

structures administratives, la composition et I
pouvoirs de leurs conseils d'administration. -D'r
façon générale, les conseils d'administration, i
sénats, <es membres du personnel enseignant et

étudiants ont particioé à cet examen au cours duq

l'affirmation traditionnelle que l'université est i
communauté de professeurs et d'étudiants a été, de

la plupart des cas, répétée par des groupes de 1

fesseurs et d'étudiants, avec insistance sur la pa
cipation à tous les niveaux de l'administration iu

versitaire.
Là où un tel examen n'a pas encore eu lieu, i

suggérons instamment qu'il soit entrepris le plus
possible, -afin d'assurer que le conseil d'adminis
tion (s'il est question d'administration à palier 1

que) ou les conseils d'administration de l'univer

(s'il s'agit d'administration à deux paliers) repré'

tent d'une façon appropriée à la fois la commun'
universitaire et la plus large collectivité.

Les administrateurs à temps complet devra
diriger les rouages administratifs lorsque les si
ces à temps partiel que les professeurs et les
diants veulent bien et peuvent rendre au delà de 1
propres recherches, leur enseignement ou leurs
des deviennent insuffisants pour administrer co
nablement les programmes d'enseignement et dE
cherche de l'institution...

LE SÉNAT OU UN ORGANISME SIMILAIRE

Dans une administration à deux paliers, le E
devrait être l'organisme supérieur d'administri
universitaire particulièrement chargé (entre au
de la responsabilité de la planification universit

ation sur le
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|RES DU 25e ANNIVERSAIRE DE L'ONU
Pour marquer le 25e anniversaire de l'Organisa-
ies Nations Unies, les Postes canadiennes émet-
le 13 mai, deux timbres dont les valeurs facia-

eront respectivement de dix et de quinze cents.
1 y a vingt-cinq ans, le Canada figurait parmi
inquante États souverains dont les délégués ont,
nanimité, adopté et signé, à la Conférence de
Francisco, la Charte qui créait l'Organisation
4ations Unies. En sa qualité d'État membre de
anisation, le Canada célébrera, de concert avec
mItres pays membres, cet anniversaire dont le
ý sera "Paix et progrès".
.,e dessin des deux timbres a été exécuté par
Fisher, de Vancouver; il représente, selon les

ms dires de l'artiste "un monde divisé, à l'unifi-
1 duquel on a consacré beaucoup d'efforts, bien
ýeu de succès ait été jusqu'ici obtenu et qu'il
ý encore des doutes pour l'avenir".
.,e timbre de dix cents est de couleur bleue;

pages, sur lequel un vocabulaire d'expressions,
spécialement choisi, décrit l'individu, ses aptitudes
et son expérience, et assure une uniformité dans la
description.des titres de compétence.

Quoiqu'il soit facultatif de remplir ce question-
naire, l'employé(e) qui refuse de le faire sera éli-
miné(e) de fait du premier examen du personnel, dans
le cas d'un poste vacant dans la Fonction publique,
même si cette personne rencontre les qualifications
requises. Par contre, un questionnaire dtjment rempli

S, ils
etin
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A tout instant, l'employé peut apporter les ad-

ditions nécessaires à la mise à jour de son dossier -

éducation additionnelle, diverses aptitudes nou-

velles - en demandant un imprimé d'ordinateur. Y

ayant ajouté la donnée supplémentaire, il renvoie

celui-ci à la Commission.
Ce système d'information du personnel offre

d'autres possibilités. La Fonction publique aura une
formation et une appréciation plus réalistes de la-

main-d'oeuvre. Sur le revers de la médaille, l'em-

ployé pourra développer sa carrière de manière a se

préparer aux exigences de l'avenir, telles qu'indi-

quées par le répertoire.
M. John J. Carson, président de la Commission

de la Fonction publique, -fait remarquer que, dans

l'ensemble, "Data Stream" constituera un système

moderne et souple de renseignements sur le person-

nel, système qui sera l'un des plus avancés parmi

tous ceux qu'emploient tant l'industrie privée que les

administrations de tous les pays du monde.

SOINS AUX VICTIMES DE TROUBLES AFFECTIFS'

Les enfants atteints de troubles affectifs, au

Canada, ont maintenant quatre fois plus de possibili-

tés qu'il y a huit ans de recevoir des traitements sur

place, dans les sections spécialisées des hôpitaux

ou dans des centres de traitement en résidence. Un

rapport, rendu public par le ministère de la Santé

nationale et du Bien-être social, fait ressortir que le

nombre de tels centres a crû rapidement et qu'il a

passé de 18 en 1962 à plus de 80 aujourd'hui.
Dans son étude sur Les centres de traitement
. . -- , .wnfants atteints

sements d'hygiène mentale, s'est révélé distinct de

sources utilisées par les centres de traitements 4

résidence et les groupes d'organismes divers.

TYPES DE PATIENTS
La plupart des centres ont déclaré qu'ils acceptaie

des enfants atteints de troubles du comportement

de psychonévroses. Pour les autres diagnostics, il

a eu plus de variété à cet égard selon le genre

centre et de programme. Les centres hospitaliE

étaient plus disposés à admettre les enfants atteit

de psychoses, de lésions cérébrales, d'affectic

psychosomatiques et d'arriération mentale. Toutefo

un centre sur six, indépendamment du genre d'étabi

sement, a fait état d'autres conditions acceptabli

y compris les états de prépsychoses, les handice

physiques, ta délinquance, les troubles de l'appri

tissage, le mongolisme, les difficultés de percept

et la privation de culture.

PERSONNEL TRAITANT
Les cadres du personnel varient selon le genre

centre et de direction. Les centres hospitali

offrent les taux les plus élevés d'emplois de spéc

listes médicaux ou paramédicaux, comme des p
chiatres, des pédiatres, des orthophonistes et
puéricultrices. En revanche, les centres de tra
ments en résidence ont employé plus fréquemment
travailleurs sociaux et des puétricultrices, bien
les trois quarts d'entre eux aient employé aussi
psychiatres et que les deux tiers aient eu recours
services de pédiatres, D'autres spécialistes fréqu
ment employés par les centres de traitements, qi
qu'ils soient, étaient des professeurs qui appliqua
des méthodes correctives de lecture et d'autresl

cialistes de la médecine.
Les deux tiers des centres ont employé princ

lement du personnel ayant suivi une formation, a

que tous, à l'exception de neuf d'entre eux, ave

organisé des cours de formation pour les divers j

pes de personnel. Trente.huit centres ont offert

formation à des puéricultrices. Plus d'un tiers
centres de traitement ont déclaré qu'ils menaient

DroRammes de recherche, notmment sur les PX
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.ANAIMEN DIRIGE L'ORCIlESTRE DES
-ES ARMÉES AMÉRICAINES

Jn musicien des Forces armées canadiennes a
é dernièrement à Washington, à titre d'invité
ineur, un concert destiné à honorer les oeuvres
.usieurs compositeurs canadiens.
Le major William J. Gordon, directeur artistique
:>rchestre national des Forces armées canadien-
dirigeait l'orchestre de l'aviation militaire des
;-Unis à un concert présenté à l'auditorium du
stère de la Défense.
Parmi les oeuvres inscrites au programme figu-
t celles des compositeurs canadiens James
'r, Howard Cable, Paul Anka, Ken Campbell
awa, ci-devant membre de l'orchestre de l'ARC,
ýrgent Jerry Hoelke, membre de l'orchestre na-
1, Galt McDermot, et du major Gordon, dont on
ýdu la composition Canadian Pacific.
Le major Gordon dirige l'orchestre national de-
sa création en juin 1968. Il est diplômé de

>de de musique de la marine royale et détient
icence de chef d'orchestre de l'Académie royale
usique.
Avant sa présente affectation, le major Gordon
surveillant adjoint de la section de musique

Forces armées canadiennes à Ottawa.
Le lieutenant général R.L. Hennessy, chef du
mnel des Forces armées canadiennes, était au
re des invités d'honneur à ce concert donné à

La statistique définitive établie à partir de l'en-
quête annuelle du ministère s'appliquera à 90 indus-
tries et à 58 collectivités; elle comprend une
annexe portant sur les taux de salaire moyens dans
l'industrie au cours des cinq dernières années et une
étude de la durée du travail par industrie et par pro-
vince au 1er octobre 1969.
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POPULATION ESTIMATIVE DU CANADA

Le 1er janvier 1970 on estimait a 21,260,000 la

population du Canada, soit 320,000 (1.5%) de plus

qu'au 1er janvier 1969, augnentation qui:se compare

avec celle de 310,000 (aussi 1.5%) en 1968 et celle

de 331,000 (1.6%) en 1%7. La diminution du nombre

d'immigrants en 1969 a été compensée par l'augmen-

tation du nombre de naissances et la diminution du

nombre de personnes qui ont émigré du Canada.
Parmi les augmentations survenues dans les

provinces u cours de l'année civile 1%9, la pro-

vince d'Ontario venait en tête avec 175,000 (2.4%),

suivie de la Colombie-Britannique, 71,000 (3.5%), du

Québec, .42,000 (0.7%), de l'Alberta, .37,000 (2.4%),

de Terre-Neuve, 4,000 (0.8%), du Manitoba et de la

Nouvelecosse, 2,000 chacune. La population de

lNleld-PrEnce-,douard est demeurée la. même, mais

celle de la Saskatchewan a diminué de 13,000 (1.4%)

et celle du NouveaukBunswick, de 3,000 (0.5%).
Le point de départ de ces estimations. est le

chiffre de la population du recensement du 1er juin

196. Aux chiffresdes provinces on ajoute le nombre

de naissances et d'immigrants, on soustrait le nombre

de dc es et le nombre estimatif d'émigtants et on

alloue un certain nombre pour la migration d'une

province à l'autre. Ces estimations seront rectifiées

aptés le recensement de 1971 du Canada.

En se fondant sur les éléments prédominants de

la population au cours du présent trimestre, -on pré-

voit que le 25 février l'horloge démographique enre-

gistrera un total de 21,308,710 habitants.

construction et de l'exploitation d'habitations à loyE

modique.
Grace à ce programme environ 2,500 logemeni

seront bâtis dans les cinq grandes villes en questi

pour les familles dont le revenu annuel atteint lE

niveaux suivants: à Halifax, environ $6,250; Mon

réal, environ $5,500; à Toronto, environ $7,500:

Hamilton $7,000 et à Vancouver, $6,500.
Monsieur Andras a déclaré que "les prêts co

sentis en vertu de ce programme atteindront probabl

ment une valeur globale de 35 à 40 millions de dollat

Dans chacune des cités en cause, a précisé le mini

tre, j'ai l'intention de faire appel à l'expérience d
personnes qui ont manifeste constamment du souci

l'égard du logement pour les économiquement faiblE

afin d'aider à.choisir les projets qui peuvent le mie

répondre à nos objectifs. -Le ministre a ajouté: "

n'est qu'après avoir étudié avec le plus grand s<

le taux des logements vacants et la situation ou

trouve la population à revenu modique dans les gri

des villes que nous avons choisi Halifax, Montré

Toronto, Hamilton et Vancouver. Je tiens aussi

préciser que des capitaux supplémentaires pourr

être affectés à des programmes semblables di

d'autres localités selon l'article 16 ou dautres c

positions de la Loi nationale sur l'habitation."

ESSAIS D'UN HÉLICOPTÈRE GEANT DANS

L'ARCTIQUE
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,êts lors du déchargement des matériaux et des
>rovisionnements" dit M. Stewart.

Habituellement on emploie des péniches pour
:harger les navires dans les villages de l'Arctique
ne possèdent pas de port ni de quais. Ces bateaux
peuvent naviguer qu'à marée haute et dans des

ix calmes. Alors que les péniches ne peuvent
:harger qu'à certains endroits, peu nombreux, le
,crane est capable de poser les charges à l'endroit
elles seront employées, ou non loin de là. Par

liche, le déchargement peut prendre plusieurs
naines, c'est-à-dire bien plus longtemps que si
i utilise le Skycrane.

Le déchargement par péniche peut occasionner
I déggts à la cargaisonde l'ordre de 25 à 35 pour
it, alors que le Skycrane les réduit à moins de
Lx pour cent.

L'appareil a totalisé 238 sorties lors de l'opéra-
i du miristère dans l'Arctique.

FÉRENCE SUR LA PÊCHE DE LA CREVETTE

L'établissement sur des bases solides, d'une
he florissante de la crevette, dans les provinces
'Atlantique, constitue le but principal d'une Con-
oce qui doit avoir lieu à Fredericton (Nouveau-
nswick), du 27 au 29 octobre prochain. Unique en
genre, cette Conférence se propose d'encourager

'nt que faire se peut le développement d'une nou-
e pêche dans un secteur qui n'avait encorejamais
lu la pêche de la crevette.
A la suite d'explorations effectuées au cours
années passées, par des. organismes tant fédé-

. que provinciaux, il appert que bon nombre de
:eurs du golfe Saint-Laurent abondent en -crevette

de la crevette rose s'est faite de façon restreinte au
Québec, ces demières années, -et depuis deux ans
dans la baie de Fundy. -Dans ce dernier secteur, 437
chalutiers du Nouveau-Brunswick ont capturé envi-
ron deux millions de livres de crevette en 1969. La
plus grande partie de cette prise a été cuite à bord
des bateaux pour subir letraitement voulu dans cinq
usines installées sur la côte.

En plus de l'expansion prévue de cette pêche
dans le golfe Saint-Laurent, on signale des possibi-
lités intéressantes en- ce domaine, -le long de la
Nouvelle-Ecosse et dans certains secteurs de Terre-
Neuve. 'Le ministère des Pêches et des Forêts pour-
suit ses pêches d'exploration de la crevette avec la
collaboration des provinces.'

LES PRIX MOLSON DE 1970

Le Conseil' des Arts du Ci
ment son Prix Molson à trois pd

, des spécialistes
nt connaitre aux
liés à cette indu
t de traitement aui



(B.H.C. 8 avril 1970)

DIRECTIVES SUR L'ORGANISATION
UNIVERSITAIRE
(Suite de la p. 2)

l'attention du comité judidiaire ou de ce groupe, les
infractions présumées aux règlements établis, qui ne

requièrent pas une action immédiate.-
Le sénat devrait être composé surtout de mem-

bres ex-officio et de professeurs élus. -Quelques

établissements désireront continuer à avoir des re-

présentants du conseil d'administration, .de l'asso-

ciation des anciens ou du public, là oÙ l'expérience

s'est avérée fructueuse. -Chaque université décidera

donc de la composition qui lui est la plus appropriée.

LE CONSEIL D'ADMINISTRATION
Le conseil d'administration est l'autorité chargée de

prendre les décisions définitives relativement a la

préparation du budget, à sa soumission aux autorités

publiques et à sa revision.
Le conseil d'administration de chaque établisse-

ment devrait se composer d'universitaires et peut-
être aussi d'autres personnes représentant le sénat,
ainsi que d'un groupe important et représentatif du

public dont certains seraient nommés par le gouver-

nement, d'autres par les anciens étudiants et d'au-

tres par cooptation.

REPRESENTATION DES PROFESSEURS

Les membres du corps professoral seront majoritaires

au sénat, -ainsi que sur les comités du sénat, des

départements et des facultés.
Les'membres du corps professoral pourront être

élus représentants du sénat au conseil d'adminis-

tration.

LE ROLE DE L'ADMINISTRATEUR
L'emploi d'administrateurs universitaires à pli
temps est nécessaire lorsque la somme de travail.
peut être accomplie volontairement ni efficacemeni
temps partiel. Lorsqu'il faut déléguer des responi
bilités, l'administrateur doit s'en tenir aux politiqtu
approuvées des organismes dirigeants, mais il s't
suit également que personne ayant une certaine '
leur n'acceptera pareil emploi,: à moins d'être assi
d'une certaine discrétion administrative lui perm
tant de contribuer à la qualité du programme. En p
ticulier, le rôle du recteur d'université, ou d'admii
trateurs en chef, a besoii d'être redéfini à la lumi
des circonstances actuelles.

Tous les administrateurs supérieurs, runivei
taires et non universitaires, -devraient être nomi
sur la recommandation d'un comité "d'enquête".

Quand il s'agit de nommer des assistants ou
adjoints aux administrateurs supérieurs, l'admir
trateur supérieur devrait être président du con
"A'~na" At neq désirs devraient exercer une


